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Thau en chiffres

Sète agglopôle
méditerranée,  

c’est 130 772 habitants

Éta
ng de Th
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Mer M
édite
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née

Marseillan :
7 751 Marseillanais

Loupian :  
2 234 Loupianais

Mèze :  
12 834 Mézois

Bouzigues :
1 657 Bouzigauds

Villeveyrac :
4 007 Villeveyracois

Poussan :
6 634 Poussannais

Sète : 45 286 Sétois
Frontignan :
24 040 Frontignanais

Balaruc-les-Bains :
7 172 Balarucois

Balaruc-le-Vieux :
2 755 Balarucois

Vic-la-Gardiole :
3 328 Vicois

Mireval :  
3 444 Mirevalais

Gigean :  
6 642 Gigeannais

Montbazin :
2 988 Montbazinois

1 
voie de bus dédiée 
entre Sète et Balaruc

Voir page 6

503 157
passages de vélos enregistrés 
sur les pistes cyclables

Voir page 5

76 tonnes
c’est le poids du nouveau 
four de l’UVE
 
Voir page 10

790 000 €
pour restaurer le cours d’eau  
de la Bourbou à Loupian
 
Voir page 8

LES 14 COMMUNES DE SÈTE AGGLOPÔLE MÉDITERRANÉE
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François Commeinhes, 
Président de 

Sète agglopôle méditerranée, 
Maire de Sète

La saison estivale 2024 a une nouvelle fois illus-
tré l’attractivité et la vitalité de notre territoire. 
Avec 8,4 millions de nuitées comptabilisées, 
l’Archipel de Thau a su attirer un public varié, 
notamment avec une fréquentation étrangère 
en hausse, et une arrière-saison particulière-
ment favorable. Cette dynamique souligne 
l’attractivité de notre territoire, mais aussi notre 
capacité à offrir une expérience de qualité à 
nos visiteurs. Elle est le fruit également de notre 
ambitieuse politique de transformation, entre 
grands projets d’infrastructure, engagement 
pour la mobilité durable, protection de l’envi-
ronnement et valorisation de notre cadre de 
vie, pour toujours mieux répondre aux besoins 
de chacun.

Le démarrage des travaux d’aménagement 
du parvis Nord du Pôle d’échanges multimo-
dal de la gare de Sète, associé à la création 
de la nouvelle voie de bus prioritaire entre 
Balaruc-le-Vieux et Sète qui débute entre le 
Canal du Rhône à Sète et la Pointe Courte, 
incarnent notre engagement à fluidifier les 
déplacements et à encourager des alter-
natives durables aux trajets quotidiens. Le 
développement et le succès de nos pistes 
cyclables qui ont déjà enregistré plus de 500 
000 passages et une offre de covoiturage 
avec Blablacar Daily répond également à la 
fois à un besoin d’efficacité et à notre devoir de 
réduire l’impact écologique des transports. En 
unissant ces efforts, nous rendons nos routes 
plus fluides et facilitons des trajets solidaires et 
respectueux de notre environnement.

En cette période de transition écologique, 
Sète agglopôle méditerranée poursuit égale-
ment des initiatives environnementales fortes, 
notamment avec la modernisation de l’Unité 
de Valorisation Énergétique (UVE), qui offrira, 

dès l’année prochaine, une solution de trai-
tement des déchets qui génère une énergie 
locale propre, tout en réduisant les émissions. 
Par ailleurs, la restauration du ruisseau de la 
Bourbou à Loupian incarne notre ambition de 
renaturer les espaces dégradés et d’y préser-
ver la biodiversité : des solutions douces qui 
protègent notre cadre de vie et s’adaptent 
aux défis climatiques actuels. A ce titre, je 
tiens à féliciter la commune de Montbazin, 
élue récemment « Capitale française de la 
diversité » pour son engagement dans la 
protection de l’environnement et la sobriété 
énergétique. Ces actions que nous portons 
avec mes collègues élus des communes de 
l’agglo contribuent à faire de nos déchets et 
de nos ressources naturelles des atouts pour 
un futur durable...

Les fêtes de Noël approchent et chacun se 
prépare à célébrer cette saison magique. 
Marchés de Noël, spectacles, ateliers et 
parades illumineront nos communes, offrant 
des moments de partage et de convivialité. 
Dans cet esprit de solidarité, notre grande 
collecte de jouets pour les enfants les plus 
défavorisés, organisée au sein de nos déchet-
teries, en partenariat avec les Restos du Cœur, 
incarne notre volonté de faire de ces fêtes une 
période heureuse pour tous.

Grâce à vous, habitants et acteurs du terri-
toire, Sète agglopôle méditerranée affirme son 
ambition de bâtir un cadre de vie accueillant, 
durable et accessible pour chacun. Ensemble, 
nous façonnons un avenir où dynamisme et 
bien-être sont à la portée de tous.

Je vous souhaite à toutes et tous d’excellentes 
fêtes de fin d’année !

Un cadre de vie 
accueillant et durable
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Espaces « don » : et de trois !
Après le succès du premier espace en déchetterie de Sète, 
suivi en 2023 d’un second à Frontignan (dédié aux articles 
de sport et de loisirs), la dynamique se poursuit avec 
l’ouverture d’un nouveau lieu à la déchetterie de 
Marseillan, consacré aux arts de la table et à la 
décoration. Venez y déposer les objets en bon état dont 
vous n’avez plus l’usage (vaisselle, miroirs, cadres, 
lampes…), permettant ainsi à d’autres usagers, particuliers 
ou associations, de leur offrir une seconde vie. 

Depuis janvier, près de 3 000 objets ont déjà été déposés à 
Sète et Frontignan, témoignant du succès croissant de ce 
dispositif. Pour rappel, les Espaces don et réemploi vous 
accueillent du mardi au samedi, de 8h15 à midi.

CGEAC, c’est signé !
Le 1er octobre, la prolongation (jusqu’en 2026) de la Convention 
de partenariat relative au développement de l’Éducation artis-
tique et culturelle (EAC), était signée au Conservatoire Manitas 
de Plata. Celle-ci a pour ambition de continuer à construire sur 
le territoire un projet participatif et partagé qui a déjà fait ses 
preuves (150 artistes mobilisés et 30 000 bénéficiaires depuis son 
lancement à Sète en 2019).

Arts plastiques, musique, écriture, théâtre, danse, cirque, arts 
audiovisuels et numériques…, elle aborde de nombreux do-
maines et concerne l’ensemble des habitants, à travers des 
ateliers, des rencontres, des résidences…

Cabanisation : 
la lutte se poursuit
Sète agglopôle méditerranée et le Conservatoire du littoral 
(propriétaire de 2 465 hectares de zones naturelles sur le 
territoire) poursuivent leurs actions de déconstruction de 
bâtiments illégaux et de restauration écologique des parcelles 
dégradées. De nouveaux chantiers de démolition ont eu lieu en 
octobre dernier à Mireval, Vic-la-Gardiole et Marseillan.

Depuis 2017, plusieurs opérations ont été menées et en 2023, un 
plan d’actions commun a été lancé pour poursuivre ces efforts, 
avec 28 nouvelles parcelles identifiées. En janvier 2024, deux 
cabanons de villégiature avaient été démolis sur le site de la 
Conque à Mèze (160 m² au total) et 2 100 m² renaturés au bord 
de l’étang de Thau.

C’est le (Grand) Noooord !
Courez à Gigean, découvrir la magnifique exposition que 
consacrent les photographes Olivier Larrey et Thomas Roger aux 
terres du froid (Finlande, Islande et Norvège). Destinée à mettre en 
lumière la faune qui vit dans ces contrées sauvages et la banquise 
en danger, l’exposition s’adresse en particulier aux jeunes 
générations et s’inscrit parfaitement dans la démarche de 
l’Agglopôle qui a toujours eu à cœur d’entretenir et de protéger 
notre patrimoine naturel (lagunes, zones humides, massifs…). 

Un beau message de sensibilisation à l’urgence de la conservation 
des espèces et des milieux naturels face aux changements 
climatiques. À voir jusqu’à fin décembre, sur les grilles de l’école 
Haroun Tazieff.
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Economie bleue
Le 18 octobre dernier, Jean-Guy 
Majourel, Vice-Président délégué au 
développement économique, 
Christophe Avellan, Directeur du Pôle 
Mer Méditerranée, ainsi que Vincent 
Rigaud, Directeur Ifremer Méditerranée 
et élu au comité de pilotage du Pôle 
Mer méditerranée, ont dévoilé à la 
pépinière d’entreprises Flex, à Sète, la 
plaque de leur partenaire « Pôle Mer 
Méditerranée ». Ce leader européen du 
naval de défense (4,2 Milliards d’€ de 
chiffre d’affaires) est un levier de la 
politique maritime française, un moteur 
de compétitivité pour les entreprises et 
un accélérateur de croissance. Flex 
s’appuie sur ce pôle pour renforcer son 
ingénierie d’accompagnement des 
entreprises et accélérer leur 
développement, dans les secteurs 
comme le naval et le nautisme, les 
ressources énergétiques et minérales 
marines, les ressources biologiques 
marines, le littoral et l’environnement 
marin, les ports, les infrastructures et la 
logistique.

Une collecte pour 
Noël
L’Agglopôle lance une grande collecte 
de décorations et de jouets pour Noël, 
au profit des Restos du Cœur. Cette 
opération permet de soutenir les familles 
les plus en difficulté, afin que leurs 
enfants puissent vivre la magie des fêtes 
de fin d’année.

Jusqu’au 1er décembre, venez déposer 
vos objets neufs ou en très bon état dans 
l’une des sept déchetteries du territoire 
(Balaruc-les-Bains, Bouzigues, Frontignan, 
Marseillan, Mèze, Montbazin et Sète). 
Jeux de société, peluches, poupées et 
figurines, jeux de construction, véhicules, 
déguisements, guirlandes… l’ensemble 
du matériel collecté sera bientôt 
distribué. En 2023, 515 kg ont pu être 
collectés, et si nous faisions mieux ?

Vélo : deux nouveaux 
box à Mèze
En septembre dernier, deux box vélos 
(4 places au total) ont été installés à 
Mèze devant l’école de la Calandreta. 
Ils permettront aux parents d’élèves ainsi 
qu’aux employés de cet établissement 
scolaire et de la crèche située juste à 
côté, de stationner leur vélo en sécuri-
té. Ils sont gratuits et accessibles sans 
réservation. Les usagers ont juste à poser 
leur vélo à l’intérieur et à verrouiller le box 
avec un antivol ou un cadenas. 
L’Agglopôle avait déjà mis en place un 
dispositif similaire, en 2022, dans la cité 
du Bœuf, au niveau du quai d’embar-
cation de la navette Mèze-Sète. Une 
centaine d’arceaux ont été également 
livrés à la commune qui a commencé à 
les déployer.

Pour que s’écoulent 
les eaux
Bientôt les pluies hivernales. Pour antici-
per les risques d’inondation, l’Agglopôle 
assure depuis mi-octobre et jusqu’en 
décembre prochain, une deuxième 
campagne d’entretien après celle de 
l’été dernier, des fossés et bassins de 
rétention, dans 12 de ses 14 communes 
(Loupian et Mireval ont choisi de 
gérer cette compétence en régie).

Sur un périmètre de 24 km, une centaine 
de fossés sont dégagés par des 
travaux de fauchage et si nécessaire, 
le curage des sédiments accumulés 
est réalisé. Cette initiative s’inscrit dans 
une politique continue de prévention 
des risques environnementaux, de 
protection des habitants et de sécuri-
sation des infrastructures publiques.

EN BREF ... 

Un millier de 
randonneurs
Le dimanche 29 septembre dernier, la 
Fête Départementale de la Randonnée 
Pédestre était organisée à Vic-la-
Gardiole. La manifestation qui a 
rassemblé près de mille marcheurs 
était ouverte à tous sur inscription. 

Quatre parcours de tous niveaux étaient 
proposés, deux vers le massif de la 
Gardiole, un entre vignes et étangs et 
un autre sous forme d’œno-randonnée 
qui traversait le bois des Aresquiers par 
le domaine viticole du Mas rouge. Cette 
journée autour du marché de produc-
teurs du village, ponctué d’animations 
musicales, était aussi l’occasion de 
découvrir l’ensemble des activités 
de la discipline comme la marche 
Nordique, rando Santé... et avec la 
proximité de la mer, le Longe-Côte.

Les voies vertes de l’Agglopôle ont le vent en poupe, preuve que le vélo prend toute sa 
place sur le territoire ! 503 517, c’est, à mi-octobre, le nombre de passages enregistrés 
par les différents compteurs, depuis le 1er janvier dernier. Et la palme revient à celle de 
Marseillan (début de la piste du Lido) qui a été à cette heure, empruntée 229 676 fois.

Le compteur installé devant notre siège, entre Sète et Balaruc (131 292) ou encore celui 
positionné au niveau de la « faille » près du Forum (110 242), ont connu également une 
fréquentation flatteuse. Enfin, au niveau de Mireval, ce sont tout de même 31 947 pas-
sages qui ont été comptabilisés. Des chiffres très encourageants pour l’Agglopôle qui 
a fait de l’activité vélo  l’une des priorités de sa politique de mobilité. 

503 157

© D.Leboucher
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	► Mobilité : toujours plus de fluidité
Après la création de la gare routière de Balaruc-le-Vieux, une voie de bus prioritaire 
sur la RD2 viendra bientôt compléter la voie verte entre Sète et Balaruc. En parallèle, 
sera finalisée la deuxième phase du Pôle d’échanges multimodal de la Gare de Sète 
avec notamment la création d’un parking-relais.

En octobre 2021, Sète agglopôle méditerranée avait été 
désignée lauréate d’un appel à projets sur les Transports 
en commun en site propre (TCSP) et pôles d’échanges 
m u l t i m o -
daux, lancé 

par le Ministère 
des Transpor ts. 
U n e  s u b v e n -
tion de 2,54 M€ 
lui a été ainsi attri-
buée pour la 
création de voies de 
bus entre Balaruc-le-
Vieux et Sète. 

L’objectif est de 
rendre les bus prio-
ritaires sur la Route 
Départementale 2, 
un axe très fréquenté, 
dont l’aménage-
ment a débuté fin 
octobre avec une 
première tranche 
de travaux (de 
l’ordre de 10 M€ HT), 
entre le canal de la 
Peyrade et la Pointe 
courte, à l’entrée de 
Sète (1,9 km de voie). 

C o n s é q u e n c e s 
directes du lancement du chantier : le rétrécissement à une voie 
de circulation dans les deux sens (avec création de giratoires 

provisoires) et la déviation pour quelques mois d’un tronçon de 
la voie verte qui sera fermé entre le Pont du Canal du Rhône à 
Sète et les Eaux-Blanches (des déviations sont mises en place 

via la ZAE des Eaux-
Blanches et le Quai 
des Moulins pour 
accéder à Sète). 
Au fur et à mesure 
de l’état d’avance-
ment des travaux, 
des dispositions 
pourront être prises 
pour réglementer 
tempora i rement 
la circulation. Des 
précisions seront 
données sur nos 
réseaux sociaux.

A c t u e l l e m e n t , 
la plupart des 
communes sont 
reliées à la ville-
centre par une 
seule ligne de bus. 
Grâce à la réali-
sation de ce TCSP 
d’une longueur 
de 6,2 km, les 
communes concer-
nées verront les 
fréquences amélio-

rées et les temps de parcours fiabilisés, garantissant ainsi aux 
usagers une meilleure ponctualité.
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Paiement par carte bancaire : c’est validé !

La validation par carte bancaire a été lancée le 27 mai dernier 
sur le réseau de bus de Sète agglopôle mobilité. Ce service 
permet de payer et valider en un seul geste son titre de trans-
port, directement à la montée dans le bus. 

Ce mode de paiement est particulièrement adapté pour les 
voyages occasionnels ou les visiteurs de passage : pas besoin 
de support billettique, de monnaie ou de téléchargement 
d’application. Il permet également de limiter les ventes à bord 
et de réduire ainsi le temps de mobilisation du bus à chaque 
arrêt. Très pratique, cette solution sert aussi de dépannage 
pour les voyageurs réguliers en cas d’oubli de leur titre de 
transport habituel, tout en leur garantissant un prix attractif.

Un bilan positif

Au 31 août, 195 062 validations ont été enregistrées. Cela 
représente 51% des validations de tickets unitaires. Sur la 
même période, 190 407 ont été vendus par les conducteurs. 
Les validations par carte bancaire ont dépassé celles des 
tickets unitaires vendus par les conducteurs en juillet et août, 
confirmant ainsi que ce service a bien rempli son rôle auprès 
des visiteurs de passage. 

La tendance observée en septembre montre que les vali-
dations de titres unitaires via la carte bancaire, sont au 
même niveau que celles des titres unitaires vendus par les 
conducteurs.

Après le Sud, le Nord

Les travaux de la seconde phase concernent le parvis Nord 
(3,8 M€ HT). Un parking de 180 places, des espaces pour les 
taxis, des abris vélos sécurisés (25€/an) viennent compléter l’offre 
existante au sud et des bornes de recharge électriques, verront 
également le jour. Côté accessibilité, une passerelle au-dessus des 
rails (8M€), équipée d’ascenseurs et permettant à tous les usagers 
de passer aisément d’un parvis à l’autre, a été installée. Elle sera 
mise en service le 9 décembre prochain.  

Pour rappel, la 1ère phase du chantier qui concernait le parvis Sud 
(4,8 M€ HT), s’était achevée à l’été 2019. Un « dépose minute » 
a été mis en place à côté de l’espace taxis, et à côté de la gare 
routière un parking courte durée de 50 places, équipé de barrières. 
Un abri-vélo sécurisé est également à disposition. Vélos et 2 roues 
motorisés peuvent aussi se garer sur le parvis.

Le projet dans sa totalité (études, mise en accessibilité, création 
des deux parvis) représente un investissement de 19,7 M€ financé 
par l’Etat (2,2 M€), la Région Occitanie (6,3 M€ dont 2,8 M€ 
de fonds européens de développement régional), le Conseil 
Départemental de l’Hérault (1,2 M€), la SNCF Gares & Connexions 
(4,5 M€) et Sète agglopôle méditerranée (5,5 M€).

La validation par 

carte bancaire est 

uniquement possible pour 

le Ticket Unité au tarif de 1,30€ 

correspondance comprise 

(délai de correspondance 1h).

Les cartes acceptées sont les 

CB, Mastercard et Visa avec la 

fonction « sans contact ». Il e
st 

également possible d’utiliser un 

smartphone ou une montre 

connectée munis de la 

technologie NFC.
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Depuis 2010, de nombreux 
investissements ont été réali-
sés pour préserver la qualité 
de l'eau de la lagune de 
Thau, dont dépendent de 

nombreuses activités économiques, 
dont la conchyliculture. Cependant, 
des efforts sont encore nécessaires 
pour maintenir la qualité de l’eau 
lors d’épisodes pluviaux intenses.  
 
Une étude de modélisation menée par 
le Syndicat Mixte du Bassin de Thau en 
2016 a révélé un risque de contamination 
bactériologique de la lagune, principa-
lement dû aux eaux de ruissellement 
urbain de la commune de Loupian, 
chargées de divers flux microbiologiques, 
notamment issus de déjections animales. 
Ces eaux sont rejetées très rapidement 
dans la lagune de Thau par la Bourbou, 
cours d’eau intermittent et fortement 
artificialisé. En outre, s’ajoute à cela une 
problématique d’inondation de la route 
départementale RD158E4.

L’agglopôle engage un projet ambitieux de restauration du ruisseau de la Bourbou à 
Loupian. Cette reconquête du milieu par des aménagements doux permettra au 
cours d’eau de retrouver sa fonction naturelle d’épuration, d’apporter une forte valeur 
ajoutée écologique et paysagère, mais aussi de mieux prévenir le risque inondation.

UN PROJET ÉCOLOGIQUE

	► Restauration écologique de la 
Bourbou : démarrage imminent !

DES SOLUTIONS

Pour répondre à ces enjeux, Sète 
agglopôle méditerranée a choisi de 
privilégier des Solutions Fondées sur la 
Nature (SFN). L’agglopôle va ainsi s’ap-
puyer sur les écosystèmes pour redonner 
une morphologie naturelle à la Bourbou, 
et la rendre capable de filtrer et réguler 
les eaux.

AUX ENJEUX FORTS

NATURELLES ET DURABLES

Le projet de renaturation de la Bourbou 
prévoit plusieurs actions clés :

L’élargissement et le reméandrage du 
lit du ruisseau pour lui rendre des courbes 
naturelles et permettre un écoulement 
plus lent de l’eau. Ce changement favo-
risera la décantation des sédiments et 
atténuera les risques d’inondation lors 
de fortes pluies.

La création de petites mares connec-
tées à la Bourbou pour réguler les débits 
et permettre une épuration naturelle 
avant le rejet dans la lagune de Thau. Ces 
zones humides, fonctionnant comme des 
zones d'expansion de crue, contribueront 
aussi à la préservation et au développe-
ment de la biodiversité.

L’aménagement de banquettes 
le long du cours d’eau assurera une 
protection contre les inondations et 
une stabilisation des berges. Grâce 
à une végétation spécifique, elles 
serviront aussi de zones tampons, 
constituant une transition entre le lit du 

cours d'eau et les terres adjacentes, et 
favoriseront la création d'habitats natu-
rels pour la faune et la flore locales,  
 
Le projet inclut également l’installation 
de gîtes pour la faune, tels que des 
refuges pour chauves-souris, des nichoirs 
pour oiseaux et des abris pour reptiles et 
batraciens. Des pupitres d’information 
en bois et des espaces de repos avec 
tables de pique-nique seront également 
aménagés pour les promeneurs.

Coût prévisionnel  
de l'opération* : 790 000 € HT

Des demandes de subventions 
seront soumises au FEDER (Fonds 
Européen de Développement 
Régional), ainsi qu'à l'Agence de 
l'Eau Rhône Méditerranée Corse. 
 
 *acquisitions foncières incluses.

Novembre 2024 
Démarrage 
des travaux

Février 2025 
Fin des travaux

Printemps 2025 
Végétalisation 

des aménagements



Détergents, lessives, soins du corps, médicaments, produits de bricolage... Nous utilisons 
chaque jour des produits qui libèrent des micropolluants et se retrouvent dans l'eau en 
quantités infimes. Par des gestes simples, nous pouvons tous contribuer à réduire cette 
pollution invisible et préserver ainsi notre santé et notre environnement.

A
ujourd’hui, les milieux aquatiques sont pollués par de nombreux 
déchets et molécules chimiques. Parmi ces pollutions, certains sont 
invisibles à l’œil nu. On parle de micropolluants. Les micropolluants sont 
des substances qui se retrouvent dans l’environnement à très faible 
concentration, de l’ordre du microgramme par litre, soit l’équivalent 

d’une cuillère à café dans une piscine olympique ! 

Pourquoi devons-nous agir ?

	► Micropolluants : agissons  
pour préserver la qualité des eaux

Micropolluants : 

INVISIBLES, MAIS 

BIEN RÉELS !

LES MICROPOLLUANTS, C'EST QUOI ?

Je limite l'utilisation de 
produits chimiques et prévi-
légie des produits naturels 
(vinaigre blanc, bicarbonate 
de soude, savon noir, savon de 
Marseille...).  
 

Je surveille les étiquettes 
pour choisir des produits avec des 
écolabels officiels 
 

Je réduis les fréquences 
d'utilisation et respecte le 
dosage indiqué sur les étiquettes  

Je respecte  
les consignes de tri  
(les médicaments non utilisés 
doivent être rapportés en phar-
macie ; les produits chimiques 
déposés en déchetterie...)   

Je ne jette rien  
dans les canalisations  
(évier, wc, avaloir...) 

 

Même à très faibles doses, ces molé-
cules peuvent avoir des effets négatifs 
sur l'environnement et les organismes 
vivants, en raison de leur toxicité, de leur 
persistance et de leur accumulation. 
 
Perturbateurs endocriniens, cancé-
rigènes, mutagènes, entraînant des 
troubles de comportement, du déve-
loppement ou de la reproduction… 
la toxicité des micropolluants prend 
différentes formes. Si l’industrie, l’agri-
culture, les transports, la construction, 

participent à la présence de ces 
molécules dans l’eau, ils ne sont pas 
les seuls. Nos usages domestiques en 
sont également la cause. 

Les stations d'épuration en éliminent 
certaines, mais beaucoup d'entre elles 
rejoignent les milieux naturels. 

Adoptons ensemble une consomma-
tion responsable pour lutter contre 
cette pollution invisible. Chaque geste 
compte !

Entretien
Hygiène & 

cosmétique Médicaments
Jardinage & 

bricolage

Peintures, solvants, 
vernis, pesticides, 

huiles de vidange...

Comprimés, 
gélules, pilules, 
sirops, gouttes...

Savons, shampooings, 
parfums, crèmes, 

maquillage...

Détergents, 
déboucheurs, 

détartrants

Comment les réduire ? 
ADOPTONS LES BONS GESTES

Dans quels produits se cachent-ils ?
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	► Modernisation de l'UVE : un 
modèle industriel d’excellence

La transformation de l'Unité de Valorisation Énergétique (UVE) de Sète offrira prochai-
nement une alternative durable à l’enfouissement des déchets️. Ce projet d’envergure 
permettra aussi de valoriser nos déchets non recyclables en énergie verte. 

Dans le cadre de ces travaux de moder-
nisation, la capacité de traitement sera 
portée à 55 000 T/an, contre 40 000 
tonnes actuellement. Cette nouvelle 
capacité offrira une solution durable 
pour éviter le recours à l’enfouisse-
ment des déchets, notamment lors des 
pics estivaux liés à l'activité touristique.  
 
Au printemps, l’usine, conçue et gérée 
par Paprec Energies, leader français du 
recyclage, a été dotée d’un nouveau 
four de 76 tonnes avec une technolo-
gie brevetée, 100 % made in France, 
qui s’adapte à la nature des déchets 
pour une valorisation énergétique et 
thermique optimale. Une nouvelle chau-
dière produira de la vapeur surchauffée 
à 60 bars et 380° C, plus qualitative 
pour la production électrique et plus 
adaptée à la fourniture de vapeur. 

L'énergie produite permettra d’alimen-
ter jusqu’à 4 500 foyers en électricité 
(environ 15 700 MWh/an) et de fournir 
23 000 MWh/an de vapeur à l’industriel 
pourtuaire SAIPOL, ainsi qu’à la station 
d’épuration voisine des Eaux-Blanches 
pour les besoins de déshydratation des 
boues et de chauffage du digesteur.  
Enfin, le traitement des rejets sera 
nettement amélioré, respectant les 
seuils stricts relatifs aux meilleures tech-
niques possibles.

Ainsi, au second semestre 2025, l’UVE, 
symbole de l’excellence industrielle à 
la française, permettra de traiter les 
déchets du territoire, tout en géné-
rant de l’électricité et de la chaleur 
utilisées localement. Cette boucle 
vertueuse contribuera à l’autonomie 
énergétique du territoire.

L'UVE inspire jusqu'à Mulhouse

Une délégation d’élus et de tech-
niciens du SIVOM de Mulhouse (53 
communes, 291 000 habitants) ont 
effectué une visite de chantier de l'UVE 
pour  découvrir le fonctionnement et 
les nouvelles performances de l’équi-
pement de l’Agglopôle, mais aussi 
partager leur expérience avec les élus 
de notre territoire sur le traitement et la 
valorisation des déchets.

L 'UVE de Sète joue un rôle primordial dans la gestion des déchets. Elle inci-
nère aujourd'hui près de 85 % des déchets non recyclables du territoire 
(44.560 tonnes collectées en 2023), limitant ainsi le recours à l'enfouissement. 
En 2023, un important chantier a été lancé pour moderniser l'usine existante, 
tout en augmentant la capacité de traitement des déchets et en valorisant 

l'énergie produite. 

Un ambitieux projet pédago-
gique, nommé "InsiThau", est 
en cours de développement. 
Il offrira aux différents publics 
(jeunes, grand public, experts) 
l'opportunité de visiter l'UVE et 
la Station d'épuration des Eaux 
Blanches, deux infrastructures 
innovantes de notre territoire, 
engagées pour la préservation 
l'environnement et la transition 
énergétique. 

Projet pédagogique  
InsiThau

NOS DÉCHETS DEVIENNENT DES RESSOURCES !
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Sur notre territoire, chaque habitant produit en moyenne 610 kg de déchets par an. Face 
à cette réalité, il est urgent d'agir. Réduire nos déchets est une nécessité écologique. 
Consommer responsable permet même de réaliser des économies. Vous voulez réduire 
vos déchets ? Adoptez la règle des 5 R dans votre quotidien !

	► Réduction des déchets :  
ces habitudes qui changent tout !

REFUSER

RÉDUIRE

RENDRE  
À LA  

TERRE

LA RÈGLE  
DES 5 R

RECYCLER
RÉUTILISER

Astuces : Opter pour des objets durables 
et réutilisables : sacs en tissu,  éponges et 
lingettes lavables, gourdes réutilisables... 
Privilégier les achats en vrac pour éviter les 
emballages ; Résister au "tout gratuit" (objets 
promotionnels) ; Équiper sa boîte aux lettres 
d'un autocollant "Stop Pub"...

Astuces : Faire des achats réfléchis sans se 
laisser influencer par les stratégies marke-
ting ; Limiter les emballages ; Planifier ses 
repas avant de faire les courses ; Organiser 
son frigo en fonction des dates limites de 
consommation ; Réutiliser, congeler ou 
composter ses restes alimentaires. En France, 
le gaspillage alimentaire représente encore 
129 kg de déchets par an et par habitant.

Astuces : Préférer les objets réutilisables, 
acheter d’occasion, emprunter, louer, répa-
rer, vendre ou donner ce qui ne sert plus ; 
Réemployer (se servir d'un verre comme 
pot à crayon, utiliser le verso d'une feuille 
imprimée, transformer de vieux vêtements 
en chiffons...). Les Espaces don et réem-
ploi des déchetteries de Sète, Frontignan 
et Marseillan sont à votre disposition du 
mardi au samedi de 8h15 à 12h.

 
En dernier recours, le recyclage permet d'offrir 
une seconde vie aux déchets, réduisant ainsi 
la quantité des matières premières néces-
saires à la fabrication de nouveaux produits. 
Retrouvez le guide du tri, les points et modali-
tés de collecte sur www.agglopole.fr.

Astuces : Composter ses restes alimentaires 
permet de réduire de 30 % sa poubelle grise ! 
Profitez du composteur offert par l'Agglopôle 
(04 67 46 47 20 – dechets@agglopole.fr). 
Vous ne savez pas quoi faire de vos déchets 
verts ? Utilisez-les en paillage dans votre jardin 
ou déposez-les en déchetteries.

Le meilleur 

déchet est

CELUI QU'ON NE 

PRODUIT PAS !

JE REFUSE les articles à 
usage unique et ce dont 
je n'ai pas besoin 

JE RÉDUIS ma consommation 
à l'essentiel

JE RENDS À LA TERRE 
ce qu'elle m'a donné

JE RÉUTILISE ou je répare

1

2

3

JE RECYCLE pour 
valoriser mes déchets

4

5

Ensemble, faisons 
la différence !

Réduire nos déchets en 
consommant moins et mieux, 
c’est réduire notre impact écolo-
gique. En consommant trois fois 
plus qu’il y a 60 ans, nous épui-
sons des ressources précieuses 
et générons des déchets 
toujours plus difficiles à gérer. 
 
Adopter des pratiques durables, 
comme acheter local, privi-
légier la seconde main ou 
choisir des objets réparables et 
réutilisables, préserve l'environ-
nement et permet de réaliser 
des économies.

Consommer responsable, c'est 
soutenir une économie circu-
laire qui maximise la durée 
de vie des produits, limite les 
déchets et les valorise mieux 
pour préserver nos ressources. 

La réduction des déchets est 
une responsabilité collective. 
Faisons tout en effort pour chan-
ger nos habitudes. Ensemble, 
nous avons le pouvoir de limiter 
nos impacts pour les généra-
tions futures.
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	► Le temps des présentations
En septembre, c’était la rentrée pour tous. Et notamment pour le monde sportif et les 
clubs de haut niveau du territoire. Les effectifs de deux d’entre eux étaient comme 
chaque année, officiellement présentés aux partenaires financiers dont fait partie 
l’Agglopôle : le Frontignan Thau Handball et l’Arago de Sète.

Nous les avions laissés en juin 
dernier sur une participation 
au Final Four d’accession à 
la StarLigue, après une saison 
pleine de suspense et une 

qualification obtenue au terme d’un 
dernier match d’anthologie. Nous les 
avons retrouvés le 10 septembre dernier à 
la paillote « Le Spot » pour une revue d’ef-
fectif, quelques jours après leur première 
victoire face à Saran. 

Cette année, le départ en champion-
nat du Frontignan Thau Handball peut 
d’ailleurs être qualifié d’exceptionnel (6 
victoires en 7 matchs et une belle place 
de dauphin). La formation muscatière 
s’appuie toujours sur sa force collective, 
marque de fabrique de la maison, pour 
viser le plus haut possible. Un Top 5 à l’ho-
rizon pour les hommes du duo présidentiel 
Pelegrin-Garait ? L’avenir le dira. Nous, on 
y croit !

Après une édition 2023/2024 un peu frus-
trante pour les nombreux supporters du 
club maritime (les sétois ont terminé au 
10ème rang du championnat de Ligue 
A), le nouvel exercice voit 13 équipes se 
disputer le titre de Champion de France 
de volley-ball.

La saison qui a débuté le 6 octobre 
dernier, est un peu spéciale pour l’Arago. 
En effet, l’historique Halle du Barrou étant 
en travaux d’agrandissement jusqu’à 
fin 2025, le club joue, cette saison, ses 
matchs à domicile dans trois salles diffé-
rentes (à Béziers, Castelnau-le-Lez et dans 
le gymnase Maurice Vié). Ils doivent donc 
se passer temporairement de l’ambiance 
inégalable du chaudron mais pas de quoi 
vraiment désarçonner un effectif solide et 
ambitieux, dirigé par Luc Marquet. Une 
qualification européenne nous comble-
rait. On va croiser les doigts pour y arriver… Samedis Sport : une pause 

hivernale

Le rêve olympique n’est pas encore tout à 
fait terminé. Trois autres rendez-vous des 
« Samedis Sport » auront lieu au printemps 
2025. Pour le moment, vous êtes plus de 
5 000 à avoir participé aux dix éditions 
organisées dans les communes du 
territoire. 

L’occasion de découvrir une trentaine de 
disciplines sportives via la quarantaine 
d’associations présentes, dont trois clubs 
de haut niveau subventionnés par l’Agglo 
(Frontignan Thau Handball, Arago, Boule 
d’Azur) et de récompenser une quinzaine 
de sportifs locaux.© Yohan Fraisse
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	► Covoiturage : le plein d’avantages
Vous allez au travail, au sport ou faire vos courses en voiture ? Partagez vos trajets 
quotidiens avec la communauté de BlaBlaCar Daily.

L’Agglopôle favorise les modes de 
déplacement les moins polluants 
(bus, navettes maritimes, aides à 
l’achat de vélos électriques, instal-
lation de bornes pour véhicules 

électriques...). Depuis un an, elle finance 
également une application de covoitu-
rage, dénommée « BlaBlaCar Daily », pour 
encourager les automobilistes du territoire 
à covoiturer. Cette initiative est idéale pour 
lutter contre la congestion routière, mais 
aussi faciliter les courts trajets, entre les 14 
villes de l’agglomération.

Un système gagnant-gagnant

Pour ce faire, passagers et conducteurs 
doivent télécharger l’application BlablaCar 
Daily (disponible sur App Store et Google 
Play). « Il suffit de renseigner son lieu de départ 
et d’arrivée, les horaires et vous trouvez facile-
ment les autres personnes qui font ce trajet 
autour de vous. Le conducteur reçoit entre 
1 et 2 € par trajet effectué, en fonction de 
la distance parcourue. Pour le passager, le 
trajet est gratuit » explique Norbert Chaplin, 
Vice-président de Sète agglopôle méditerra-
née en charge des mobilités.

Les automobilistes bénéficient égale-
ment d’une prime de 100 €, mise en 
place dans le cadre du Plan national 
de covoiturage, en partageant pour 
la première fois 10 trajets sur l’appli. 
 
La flexibilité est également garantie, puisque 
le calendrier est entièrement adaptable à 
l’emploi du temps de chacun. La solution est 
rapide, car l’on peut trouver un covoit’ en 
quelques clics grâce à une interface intui-
tive. Et l’appli est sécurisée, avec des profils 
certifiés.

Alors, pourquoi pas vous ?

TOM 

Pourquoi avez-
vous choisi 
d’utiliser 
Blablacar Daily 
pour vos trajets ?

«  Pour des raisons 
à la fois person-

nelles et professionnelles. Tout d’abord, 
sur le plan écologique, je souhaitais 
réduire mon empreinte carbone en limi-
tant mes trajets en voiture individuelle. 
Ensuite, pour des raisons économiques, 
le covoiturage permet de partager les 
frais de transport, ce qui me permet 
de réaliser des économies non négli-
geables. Enfin, il y a un aspect convivial : 
partager ses trajets avec d’autres 
personnes rend les déplacements plus 
agréables et permet de rencontrer des 
collègues ou d’autres personnes qui 
effectuent des trajets similaires. »

Comment l’application 
Blablacar Daily a-t-elle 
amélioré votre quotidien ?

«  En utilisant l’application, je conduis 
moins fréquemment, seulement 2 à 3 
fois par semaine. Cela me permet d’éco-
nomiser sur les coûts de carburant et 
d’entretien de la voiture. »

Quels sont les principaux avan-
tages que vous trouvez dans le 
covoiturage au quotidien ?

« Le principal avantage du covoiturage, 
c’est la flexibilité. L’application Blablacar 
Daily s’adapte facilement à nos dispo-
nibilités et à nos besoins de trajets. 
Ensuite, il y a la simplicité d’utilisation : 
l’application est intuitive, et organiser ou 
rejoindre un trajet se fait très rapidement. 
Enfin, la réduction des coûts est un avan-

tage majeur. En partageant les frais de 
transport avec d’autres utilisateurs, je 
réalise des économies considérables sur 
mes trajets réguliers. En tant que conduc-
teur, l’application me rémunère 1,80 € 
par trajet. »

MEHDI 

Comment 
gérez-vous l’or-
ganisation de 
vos trajets avec 
l’application ?

«  Je l’utilise en 
tant que passa-

ger, pour me rendre et revenir de mon 
travail. J’habite à Saint Jean de Vedas 
et je travaille à Balaruc-les-Bains. De 
nombreuses personnes proposent leurs 
trajets quotidiens avec des créneaux 
horaires qui me correspondent. 
L’application permet de planifier faci-
lement, l’organisation est fluide et sans 
contrainte. »

Recommanderiez-vous l’utilisation 
de cette application à vos collègues 
ou autres citoyens ? Pourquoi ?

«  Absolument  ! Cette invention est 
géniale, j’en parle souvent autour de 
moi. Je l’utilise depuis 4 ans (aupara-
vant elle s’appelait Klaxit). Tout le monde 
est gagnant, gratuit pour le passager 
et rémunéré pour le conducteur. Côté 
écologique aussi, ce sont moins de véhi-
cules sur les routes et moins de Co² et 
une circulation plus fluide. Sans oublier 
le côté convivial du covoiturage, avec la 
rencontre de nouvelles personnes et des 
trajets moins monotones. C’est une solu-
tion à la fois économique, écologique et 
sociale. »
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BALARUC-LES-BAINS

Du 29 novembre au 1er décembre, le 20ème 
Marché de Noël de Balaruc accueillera 
une soixantaine de chalets décorés, avec 
décorations, bijoux, jouets et santons. 
Dimanche, photos et dédicaces avec 
des acteurs de série TV au Chalet ACB. 
Animations pour tous : manèges, tram-
poline, petit train, maquillage, joutes, 
ateliers chocolat, mascottes et la grande 
parade du Père Noël. Nouvelle attraction : 
le sapin magique ! Rendez-vous à l’Aire 
des Bains, le 29 novembre de 16h à 22h, 
le 30 novembre de 10h à 22h, et le 1er 
décembre de 10h à 19h.
Entrée : 2 € par jour / gratuit pour les enfants. 

BOUZIGUES

Bouzigues tiendra son marché de Noël les 30 novembre et 1er 
décembre sur la place du Belvédère, face à l’étang. Commerçants 
et associations du village seront présents avec des animations pour 
tous : animaux de la ferme, promenades en poney, chants, et photos 
avec le Père Noël.

VILLEVEYRAC

Un grand marché de Noël aura lieu les 23 et 24 novembre 
à l’abbaye de Valmagne. Lundi 23 décembre, dès 16h, 
spectacle de clowns pour les pitchounes à la salle 
Ferdinand Buisson, puis distribution de lampions, parade 
du Père Noël dans les rues du village, chants, cookies, 
pains d’épices, crêpes, chocolats chauds et bières de 
Noël offerts par l’OMAC.
Entrée : 5.5 € / gratuit - 12 ans.

MIREVAL

Le Marché de Noël se tiendra samedi 7 
décembre, à partir de 17h, co-organisé avec 
le Comité des fêtes. Au programme : distribu-
tion de lampions, parade de Noël, retraite aux 
flambeaux et marché gourmand de Noël !

SÈTE

À partir du 6 décembre, dès 17h30, lancement de la féérie de 
Noël, place Léon Blum avec animations magiques, vin et choco-
lat chauds, et dégustation de pain d’épices offerts par la Ville de 
Sète. Une nouveauté : « La fabrique des jouets », expérience immer-
sive visuelle et sonore chaque soir. Place Victor-Hugo : chants de 
Noël et jets d’eau lumineux de la « Fontaine aux fleurs mouvantes ». 
 
Le 14 décembre, déambulations, maquillage, gospel, spectacles et arbres 
à souhait en cœur de ville. Le 15, comédies musicales, photos avec le 
Père Noël et marionnettes. Le 16, tournoi de joutes, parade lumineuse et 
spectacle avec la Reine des Neiges. Le 22, grande parade de mascottes, 
maquillage et concert de Noël. Le 24, maquillage pour enfants, déambu-
lation de la Pena Bella Ciao et chants de Noël par des artistes en costumes 
lumineux. 

FRONTIGNAN

Du 28 novembre au 31 décembre, Frontignan la Peyrade 
vous invite à plonger dans l’univers enchanteur des fêtes de 
fin d’année. Bodéga dès le 28 novembre à 17h et jusqu’au 
1er décembre, marchés de Noël à Lapeyrade du 6 au 8 
décembre et en cœur de ville du 13 au 15 décembre, anima-
tions, spectacles, initiatives solidaires…, le programme 
s’annonce festif et plus diversifié que jamais ! 
Tout le programme sur frontignan.fr.
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GIGEAN

Rendez-vous les 14 et 15 décembre 
à la Halle des Sports pour le tradi-
tionnel Marché de Noël ! Plus de 50 
exposants locaux vous feront décou-

vrir leurs produits artisanaux. Profitez 
de nombreuses animations pour petits 

et grands, et rencontrez le Père Noël en 
personne ! Venez partager un moment magique 
et convivial en famille ou entre amis !

POUSSAN

Dimanche 15 décembre, la magie de 
Noël s’installe en cœur de ville avec son 
marché offrant de 10h à 18h une multi-
tude d’activités et d’animations : jeux 
pour enfants, manège, tempête de 
neige artificielle, chorale de Noël, chan-
teuse… Cet événement festif accueillera 
de nombreux exposants, offrant un éventail 
d’artisanat, de créations uniques et de gour-
mandises pour permettre à tous de faire des 
cadeaux uniques pour les fêtes de fin d’année. 
La journée se conclura par la venue du Père 
Noël et de ses lutins à 17h, avec distribution de 
bonbons et de chocolats. Les visiteurs pourront 
se restaurer sur place avec les différents Food 
trucks mais aussi dans les restaurants du centre-
ville. Une journée magique pour les petits et les 
grands.

LOUPIAN 

Le traditionnel marché de Noël revient cette année le dimanche 
8 décembre au camping municipal de Loupian. Venez profiter 
d’une ambiance festive avec des stands d’artisanat, de produits 
locaux et de délicieuses gourmandises. Animations pour petits 
et grands, photos avec le Père Noël et produits de saisons vous 
attendent. Ne manquez pas ce moment convivial et chaleureux 
pour préparer les fêtes de fin d’année !

BALARUC-LE-VIEUX 

Le jeudi 12 décembre, la commune accueille « La 
Magie de Noël » avec plus de 30 stands, pour trouver 
LE cadeau qui saura faire plaisir. Dans une ambiance 
conviviale, retrouvez l’esprit de Noël avec la Parade 
Enchantée, des animations, des chants, ainsi que 
des stands gourmands. Une belle soirée est prévue 
en présence du Père Noël et de ses lutins. Rendez-
vous au Forum (1 rue du Puech – Accès par l’avenue 
de Sète).

MÈZE

La magie de Noël sera célébrée 
les 13, 14 et 15 décembre avec de 
nombreuses animations : marché 
gourmand avec des spécialités 
locales et des mets savoureux, 
illuminations des rues de Mèze 
et de la vitrine du foyer munici-
pal, décorations des vitrines des 
commerces, banquets de Noël 
avec animations musicales, 
rencontre avec le Père Noël, bain 
de Noël déguisé et convivial en 
présence du Père Noël, ateliers 
de confection de couronnes de 
Noël et de scrapbooking, contes 
de Noël pour les petits lutins et 
une grande déambulation avec 
une parade festive féérique et 
originale.
Programme complet sur www.ville-meze.fr
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Originaire de Normandie, 
Jérôme Bosmans a fait 
ses études à la station de 
lagunage de Mèze  (connec-
tée au CNAM de Montpellier) 

qui lui a permis en 1995 de décrocher un 
Master 2 en Aquaculture. Il rejoint ensuite 
l’Australie, se consacrant pendant 14 
ans en tant que chercheur et directeur 
de production à une écloserie gouver-
nementale d’aquaculture tropicale. S’en 
suivront quatre années à La Réunion, où 
il gère une autre station marine (ex ARDA) 
chargée d’aider au développement de 
l’aquaculture dans les DOM-TOM. 2014 
sonne l’heure de son retour à Montpellier 
où il rejoint l’entreprise «  Medithau  » de 
Florent Tarbouriech, en tant que directeur 
d’élevage. « C’est ici que j’ai réellement 
découvert l’ostréiculture innovante et c’est 
juste après cette période qu’a germé l’idée 
de Seaducer », confie t-il.

Les années suivantes, Jérôme Bosmans 
s’installe à son compte en tant que 
Consultant en aquaculture, avant d’of-
ficier pendant 6 ans pour le bureau de 
consulting «  Idée Aquaculture » basée à 
Montpellier. « Avec celui qui deviendra le 
co-fondateur de Seaducer, François-Eric 
Vauchez, qui possédait 4 hectares de 
marais à l’ île de Ré, merroir très intéressant 
car très riche en alimentation, nous est 
venue l’idée de créer un nouveau modèle 
de production en claires ostréicoles. Le 
dessein était, à partir d’une technolo-
gie totalement innovante, de sortir une 
huitre de très grande qualité dans ces 
marais de l’Ile de Ré. Ce système s’appelle 
aujourd’hui le Roll’Oyster  », explique t-il. 
« C’était les prémisses de Seaducer entre 
2016 et 2018… que nous avons ensuite offi-
ciellement créée en 2019 à la Rochelle ».  

Moderniser l’ostréiculture, 
diminuer la pénibilité, optimiser 
la survie et la qualité du produit

L’objectif de Seaducer  : développer 
et commercialiser des équipements 
innovants pour aider et moderniser l’os-
tréiculture. « Depuis 2021, je me consacre 
entièrement à ce projet, au regard égale-
ment de nouveaux actionnaires qui nous 
ont rejoint en 2019. Mon objectif était de 
transférer la technologie que je connaissais 
sur le poisson et la crevette vers l’ostréicul-
ture, encore très traditionnelle et manuelle 
et très tributaire du milieu naturel ». 

Depuis décembre 2022, les co-fonda-
teurs ont créé une antenne de Seaducer 
sur notre territoire, incubée à Celimer 
(Sète). «  Il y a ici un énorme potentiel à 
aider l’ostréiculture locale et méditerra-
néenne.  L’ incubation à Célimer nous 
permet de développer des projets de 
Recherche et de Développement pour 
soutenir ce secteur en partenariat avec 
Ifremer, et donc un encadrement scien-
tifique et technique très appropriés, mais 
aussi en partenariat avec un réseau local : 
les producteurs ostréicoles renommés Guy 
Sanchez ou Florent Tarbouriech, le Pôle Mer 
ou Ad’Occ à Montpellier. Grâce à Celimer, 
nous avons également tissé des partena-
riats avec le Japon relatifs à l’ostréiculture 
et aux pratiques culturales. » 

Aujourd’hui, Seaducer commercialise le 
« Roll’Oyster  », en France, en Italie et au 
Japon. 

Depuis un an, Seaducer coordonne un 
nouveau projet en partenariat qui va 
durer 18 mois, avec pour but de trouver 
des solutions à plusieurs problématiques 

de l’ostréiculure ici. «  La toute première 
problématique reste celle de la survie des 
coquillages. Il y a encore trop de mortalité 
aux périodes de changement climatique 
que sont le printemps, l’été et l’automne. 
La deuxième, c’est la main d’œuvre et son 
recrutement, avec les problèmes de pénibi-
lité liée à des manipulations éreintantes et 
des TMS (troubles musculo-squelettiques) : 
l’ idée est de mécaniser, d’automatiser 
davantage. La troisième est évidemment 
de travailler sur la qualité du coquillage ». 

Sont ainsi actuellement testées 40 condi-
tions différentes de cordes, paniers, tailles 
d’huitres et régimes de roulage et d’exon-
dation sur une table, en parallèle avec le 
suivi quotidien de la température, de l’oxy-
gène et de la salinité… « Nous travaillons 
de concert avec les Ifremer de Sète (LER) 
et Montpellier (IHPE), l’entreprise ostréicole 
Médithau-Tarbouriech (qui a démarré les 
tables solaires), l’ostréiculteur Guy Sanchez, 
ainsi que la start-up Molluscan-Eye qui 
a développé une technologie de petits 
capteurs placés sur les huîtres et permet-
tant de savoir si la coquille est ouverte ou 
fermée. Ces données connectées leur 
permettent de collecter un maximum d’in-
formations et de données pour ensuite 
pouvoir améliorer les pratiques culturales 
actuelles et développer puis proposer 
une table moderne à l’industrie lagunaire 
méditerranéenne ostréicole », explique 
Jérôme Bosmans.

Et certainement assurer un bel avenir 
à nos chères huîtres du Bassin de Thau, 
vitales pour notre économie locale… et 
nos papilles.

WWW.SEADUCER.FR

	► Seaducer, l’innovation ostreicole
Incubée à Célimer, la start up Seaducer fournit des équipements innovants pour 
l’aquaculture. Zoom sur son co-fondateur.
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La fréquentation a été globalement 
stable, plus dynamique au prin-
temps (+3%) qu’en cœur d’été (+1%). 
Un résultat encourageant pour l’Ar-
chipel de Thau qui œuvre pour une 

meilleure répartition de la fréquentation 
tout au long de l’année. 8,4M de nuitées 
ont été comptabilisées à mi-septembre, 
dont la moitié en juillet-août. La clientèle 
étrangère (en premier l’Allemagne, en 
deuxième la Suisse, puis les Pays-bas) en 
représente 30%. 

Ce sont 6,5 millions de visiteurs « à la jour-
née » qui sont venus découvrir l’Archipel 
de Thau depuis leur résidence principale 
ou leur lieu de vacances. Après la forte 
chute de 2023 qui constituait un rattra-
page de l’euphorie constatée après les 
« années Covid », 2024 marque le pas 
en affichant une baisse de 5%. Le pic de 
saison a été atteint cette année le 14 août, 
avec 137.700 touristes et visiteurs présents 
dans l’Archipel de Thau, soit plus que la 
population permanente de notre territoire 
(130.500 habitants).

Des nouvelles façons de 
consommer

Les vacanciers ont eu davantage recours 
aux locations saisonnières en cœur de 
saison, ainsi qu’aux villages vacances 
et aux campings. Ces choix, qui offrent 
la possibilité de préparer ses propres 
repas ou de profiter des activités propo-
sées par les établissements, n’incitent pas 
les touristes à découvrir la destination et 
à dépenser à « l’extérieur » et impactent 

donc les secteurs de la restauration, des 
activités de loisirs et du commerce.

Des mois qui se suivent et ne se 
ressemblent pas 

A l’instar de la météo, le début de prin-
temps a été mitigé ! Les hébergeurs, ayant 
assez rapidement atteint leurs niveaux de 
remplissage 2023, sont les plus satisfaits 
de leur activité au printemps. Les presta-
taires d’activités de loisirs, restaurateurs 
et commerçants, ont quant à eux été 
impactés par les conditions météo et les 
contraintes budgétaires des vacanciers.

L’été s’est déroulé en deux temps. En juillet 
2024, on observe un recul comparative-
ment à juillet 2023, en raison notamment 
des élections législatives, de l’absence de 
pont du 14 juillet, de l’engouement pour 
les Jeux Olympiques et des contraintes 
budgétaires des vacanciers. En août, 
la fréquentation a été forte et permis de 
compenser partiellement un mois de juil-
let difficile. 

A noter également une belle arrière-saison. 
Septembre a redonné le sourire à beau-
coup de professionnels, 77% déclarent 
être très ou assez satisfaits de leur activité 
clôturant ainsi la saison, ou presque, d’une 
manière positive. Quant aux vacances de 
la Toussaint, 75% des hébergeurs annon-
çaient en octobre que les réservations 
étaient assez ou très encourageantes, 
laissant ainsi présager encore une jolie 
dynamique…

	► Saison touristique : des 
comportements qui évoluent

Depuis le 1er janvier, ce sont près de 8,4 millions de nuitées comptabilisées. Une belle 
saison comme en 2023, mais marquée par l’évolution du comportement des touristes 
qui dépensent moins.

LE MOT DE L’ÉLUE : 
Kelvine Gouvernayre, 
Vice-Présidente de 
l’Office de tourisme

Nous pouvons être satisfaits de la 
fréquentation de notre destination, qui 
atteint de nouveau un niveau record, 
comme en 2023, même si nous consta-
tons une diminution de la consommation 
des touristes, due à la mauvaise météo 
et au contexte économique difficile 
pour de nombreux ménages.

Cette fréquentation vient conforter les 
bons résultats de l’enquête d’image 
et de notoriété qui vient d’être réalisée 
par l’Office de tourisme afin d’évaluer 
la notoriété de la marque Archipel de 
Thau, lancée en janvier 2022. Entre 13 et 
22% des habitants des pays européens 
interrogés disent avoir déjà entendu 
parler de l’Archipel de Thau. Ils sont entre 
22 et 38% pour les habitants des bassins 
français si on exclut les Héraultais (58%). 

Enfin, il est intéressant de noter que 60 
à 84% des personnes interrogées disent 
avoir envie de venir sur notre territoire, 
alors qu’elles sont entre 93 et 98% à 
vouloir y revenir lorsqu’elles s’y sont déjà 
rendues. Ce qui montre que les visiteurs 
sont globalement très satisfaits de leur 
séjour dans l’Archipel de Thau et donc 
prêt à recommander notre destination.
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L’ÉDUCATION ARTISTIQUE ET CULTURELLE POUR 
TOUS !

Retour en images de la signature de la Convention de partenariat 
relative au développement de l’éducation artistique et culturelle 
sur le territoire de Sète agglopôle méditerranée 2024-2026, qui 
s’est déroulée le 1er octobre au Conservatoire Manitas de Plata, en 
présence des signataires de la convention François Commeinhes, 
Maire de Sète, Président de SAM, Véronique Gerones-Troadec, 
Directrice académique adjointe des services de l’éducation natio-
nale de l’Hérault et Michel Roussel Directeur régional des affaires 
culturelles de la région Occitanie. Nombreux élus, partenaires, 
artistes associés, enfants et représentants culturels et éducatifs du 
territoire ont partagé ce moment artistique et plein d’humanité, en 
présence d’un public totalement conquis. Cette signature marque 
une étape importante dans la continuité des enjeux de la poli-
tique culturelle, collaborative et inclusive menée sur le territoire 
depuis 2021. Elle confirme un engagement fort en faveur d’une 
éducation artistique et culturelle accessible à tous et pour tous les 
habitants ! Lors de cet évènement, nombres de propositions ont pu 
permettre la compréhension de ce qu’est l’éducation artistique et 
de la transversalité du bien vivre ensemble qu’elle représente. Pour 
en comprendre sa définition et ses enjeux, découvrez le lien vidéo 
diffusée à cette occasion : https://youtu.be/2joVYgCVqX4
Réalisation Mathilde Beck / Compagnie L’Awantura en collaboration avec Catherine Chanuel, coordi-

natrice des actions d'éducation artistique et culturelle au sein de Sète agglopôle méditerranée.

ÇA CHANTE ENCORE PLUS AU 
CONSERVATOIRE !

Dans le cadre du développement des filières vocales au conserva-
toire qui s’appuie notamment par la récente mise en place d’une 
classe à horaires aménagés musique au sein de l’école Ferdinand 
Buisson, le Conservatoire accueillera tout prochainement un spec-
tacle humoristique et pédagogique intitulé « la mécanique du 
chœur ». Le synopsis est le suivant : un jeune homme parfaitement 
novice en musique va vivre une immersion des plus surprenantes 
en devant chanter dans un chœur pour la préparation du concert.
Ce spectacle du chœur de chambre montpelliérain ÊKHÔ placé 
sous la direction de Caroline Semont-Gaulon et avec le comé-
dien Jean-François Mercier permet donc, de découvrir les rouages 
du fonctionnement d’un ensemble vocal en immersion dans leur 
travail. En amont de ce spectacle, des interventions des choristes 
et de leur cheffe de chœur sont organisées au sein de la CHAM 
ainsi qu’avec le chœur de chambre du conservatoire. Le lever 
de rideau des apprentis choristes encadrés par Marie Cristol et 
Fanie Caussy-Gay dans le conte musical « Mila et l’arbre bateau » 
d’Isabelle ABOULKER permettra de découvrir l’aboutissement de 
cette riche collaboration.

Rendez-vous donc le mercredi 18 décembre à 18H30 à l’auditorium Manitas de 
Plata de Sète pour clôturer l’année 2024 avec de belles voix !
Gratuit – Réservation indispensable : https://urlz.fr/r9xt

Site du chœur ÊKHÔ : https://ekho-choeurdechambre.fr/

Renseignements : 04.99.04.76.35
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UNE FIN DE SAISON ORIGINALE AU JARDIN 
ANTIQUE MÉDITERRANÉEN

                  

Quelques jours avant 
de refermer ses portes 
au public et laisser le 
jardin s’endormir pour 
l’hiver, l’équipe du 
Jardin Antique Méditerranéen a à cœur de célébrer avec vous, 
dans la joie et la bonne humeur, la fin de sa treizième saison 
culturelle et artistique, en vous invitant à vivre et à partager deux 
dernières expériences inédites à ne manquer sous aucun prétexte ! 
Vendredi 29 Novembre, le Jardin Antique Méditerranéen prendra 
des airs d’auberge espagnole… greco-romaine le temps d’une 
soirée. L’équipe de médiation vous accueillera pour tester seul 
ou entre amis les jeux favoris des peuples de l’Antiquité, pour des 
parties endiablées où convivialité et partage seront les maîtres-
mots ! Débutant ou joueur aguerri vous êtes les bienvenus ! 
Pour les rêveurs dans l’âme, n’hésitez pas à revenir le lendemain, 
Samedi 30 Novembre à 14h30, pour vagabonder dans l’univers 
métissé de l’artiste plasticienne Ayda-Su Nuroglu et parcourir une 
dernière fois son exposition Amphora-Metaphora avant de vivre 
une expérience unique et poétique au son du luth turc du musi-
cien Marx Greze et au rythme des pas de danse envoûtants de la 
Compagnie Sous la Pluie. Ce rituel « réinventé », cher à l’artiste, sera 
le point final de cette fameuse invitation collective à une archéo-
logie en train de se faire, où l’œuvre créée in situ pour l’occasion 
et dans laquelle les visiteurs auront pu laisser une trace, une inten-
tion, sous forme de vœu déposé dans cette amphore votive au 
fil de l’exposition sera ensevelie en plein cœur du jardin à l’idée 
d’une capsule temporelle marquant ainsi la fin d’une histoire, celle 
d’Amphora-Métaphora ! 

A noter, rendez-vous au Jardin Antique Méditerranéen, rue des 
Pioch, 34540 Balaruc-les-Bains : jam@agglopole.fr  / 04 67 46 47 92 

Vendredi 29 Novembre de 19h à 22h30

Soirée Alea Jacta Est- Public adulte et ado
Gratuit sur inscription au 04.67.46.47.92 - Buffet à garnir et partager.

Samedi 30 Novembre à partir de 14h30
Temps fort de l’exposition Amphora-metaphora, en présence de 
l’artiste Ayda-Su Nuroglu.
Tout public- Entrée libre.

L’ ARCHÉOLOGIE PRÉVENTIVE : L’HABITAT PRÉ-
HISTORIQUE DU TRAVERS DES FOURCHES À 
VILLEVEYRAC

En juillet 2024, une équipe d’archéologues est intervenue sur le 
site préhistorique du Travers des Fourches situé sur la commune 
de Villeveyrac. Cette opération a été conduite sous la direction du 
professeur Olivier Lemercier (Université Paul Valéry – Montpellier 3) 
et Annie Montécinos (Service Archéologie de Sète agglopôle médi-
terranée). Outre l’aspect purement scientifique, il s’agit aussi d’un 
chantier-école destiné à la formation des étudiants en archéologie 
de l’Université Paul Valéry. L’opération a été rendue possible grâce 
à l’accord de la municipalité de Villeveyrac, propriétaire du terrain.
Les chercheurs et les étudiants reprennent ainsi le flambeau de 
leurs prédécesseurs : R. Montjardin, D. et R. Rouquette et A. Cablat, 
archéologues éclairés, à l’origine de la découverte du site. La zone 
à fouiller a été débroussaillée par le Service des Espaces Naturels 
et Agricoles de l’agglomération de Sète agglopôle méditerranée.  
La fouille a permis d’observer, sur environ 7 m de long, un mur en 
pierre de 1,30 m d’épaisseur pouvant correspondre à la base d’un 
rempart. Des concentrations de pierres associées à du mobilier 
archéologique abondant mais très fragmenté indiquent qu’il s’agit 
d’un habitat. On a retrouvé principalement de restes de vases en 
céramique, d’ossements d’animaux et de quelques outils en silex 
et en os. Si l’occupation principale est attribuée au Néolithique 
final (3200-2600 avant notre ère) des occupations postérieures ne 
sont pas à exclure notamment du Campaniforme (2600–2150 avant 
notre ère) et du début du Bronze ancien (2150-1950 avant notre 
ère). Le site est très mal conservé et seule une fouille fine et minu-
tieuse permettra de comprendre sa fonction, son organisation et 
sa chronologie. Son étude se poursuivra en 2025 afin d’acquérir de 
nouvelles informations sur ces premières communautés paysannes 
du secteur du Bassin de Thau.
Cette fouille archéologique est financée et soutenue par le Ministère de la Culture (Service Régional 

de l’Archéologie Montpellier), la Région Occitanie, le Département de l’Hérault et Sète agglopôle 

méditerranée, avec le concours du CNRS, de l’université Paul-Valéry et de l’association pour le Déve-

loppement de l’Archéologie en Languedoc).

LES POINTS D’ÉTAPES AVANT L’OUVERTURE DE 
LA MÉDIATHÈQUE INTERCOMMUNALE DE 
BALARUC-LES-BAINS ! 

Le chantier de la nouvelle médiathèque de Balaruc-les-Bains s’achè-
vera en 2025. 1 000m² s’ouvriront alors pour le public. Moderne et 
accessible à tous, ce futur lieu culturel a été pensé pour la convivialité, 
qualité que les usagers de l’actuelle médiathèque de 200m2 plébis-
citent. Aujourd’hui, l’équipe est à pied d’œuvre pour constituer les 
collections, anticiper les nouveaux services et définir la programma-
tion culturelle. 30 000 documents (livres, DVD, livres au-dio, revues…) 
seront mis à disposition des lecteurs. Une thématique « bien-être » 
et une volonté de créer un lien « intergénérationnel » habiteront 
l’espace et seront représentés dans toute une partie des ouvrages 
et des évènements proposés. Par exemple, un espace de jeux, à la 
fois jeux vidéo et jeux de plateau, sera spécialement aménagé et 
animé par des ludothécaires pour que se croisent petits et grands. 
La livraison du bâtiment par le maître d’ouvrage est prévue à la fin 
du premier trimestre 2025. Trois à six mois seront encore nécessaires 
pour l’installation de tous les matériels, du mobilier et le déména-
gement des collections. L’inauguration est prévue pour septembre 
2025.
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LE FESTIVAL DE THAU
PREMIER ET SEUL FESTIVAL LABELLISÉ NIVEAU III

Ce mardi 15 octobre, l’équipe du Festival de 
Thau a reçu avec fierté la bonne nouvelle : 
le Festival est officiellement labellisé 
niveau 3 des Évènements Détonnants* par 
Elémen'terre, premier et seul évènement 
à atteindre ce niveau d’engagement en 
Occitanie !

88 ENGAGEMENTS ATTEINTS SUR LES 119 QUE 
COMPTENT LE NIVEAU 3

Qu'est-ce que cela signifie pour notre 
public et nos partenaires ?

Que venir au Festival de Thau, c’est prendre 
part à une aventure basée sur 88 engage-
ments en matière de :

•	 préservation de l’environnement : 
gestion des déchets, économie des 
ressources, mobilité…

•	 équité sociale et inclusion des publics 
: insertion et réinsertion, accessibilité, 
lutte contre les violences sexuelles et 
sexistes…

•	 économie écologiquement et socia-
lement responsable : économie 
circulaire, catering végétarien, soutien 
aux producteurs locaux, …

•	 éducation artistique et culturelle : 
éco-dialogues, village des rencontres, 
actions de sensibilisation culturelles et 
croisement des publics

Qu'est-ce que cela signifie pour le 
Festival de Thau ?

Que les engagements pris, au-delà 
d’être payants et gratifiants, prouvent 
que chacune des actions mises en place 
par la structure œuvre en faveur du 
Développement Durable et répond aux 
besoins du présent dans le respect des 
générations futures.

Temps, argent, énergie : les ramifications 
sont nombreuses pour construire une 
éco-citoyenneté réelle et sincère qui s’im-
misce dans chacune des décisions. C’est 
un travail d’équipe, dans toutes les facettes 
que requièrent cette démarche d’améliora-
tion permanente et continue.

« Pionnier sur le territoire, le Festival de Thau 
est engagé depuis 1991 dans le respect 
de l’Humain et de la planète sur laquelle il 
vit, nous n’aurons de cesse de continuer à 
gravir les marches d’une démarche toujours 
plus engagée. » déclare Monique TEYSSIER 
– Présidente du Festival de Thau.

*Détonnants parce que les évènements engagés dans ce dispo-

sitif tendent à réduire leurs émissions de carbone, de déchets, 

leurs consommations d'énergie et de ressources utilisées pour 

leur mise en œuvre ! © Michel Deshayes

WWW.FESTIVALDETHAU.COM
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PLUS D’INFOS ET TOUT LE PROGRAMME SUR WWW.TMSETE.COM

DÉCEMBRE
 

Le Lac des Cygnes
Cirque | Florence Caillon - CIE L’éolienne ¬| 7 ans et + 
Théâtre Molière->Sète

Vendredi 13 et samedi 14 décembre, à 20h

Le ballet mythique, composé par Tchaïkovski en 1877, 
a été maintes fois réinterprété au fil des époques. 
Florence Caillon en livre ici une version inédite, à 
la fois circassienne et contemporaine, riche d’une 
grande inventivité de mouvement. Un « cirque 

chorégraphié », loin de tout académisme.

Sur la musique du Lac des Cygnes, réarrangée par Florence 
Caillon elle-même, cinq artistes forment devant nous une 
étonnante communauté. Empruntant le langage gestuel 
des cygnes, ils convoquent les fondamentaux du cirque 
(prouesses acrobatiques, équilibres, portés, main à main) 
qu’ils passent au tamis d’une danse hybride, composée 
de motifs hip-hop et de capoeira.

Entre illusion amoureuse et reconnaissance de l’autre, 
cette pièce façonne une métaphore sensible de notre 
monde et de la fragilité de la vie. Solos, duos, trios et 
mouvements de groupes s’inspirent alternativement du 
comportement animal et humain, explorant les liens qui 
unissent les êtres et fondent leurs relations.

Un Lac des Cygnes singulier et d’une beauté renversante !
Spectacle accessible aux personnes sourdes ou malentendantes

Stage accrodanse le 14 décembre. 
Plus d’infos sur tmsete.com

Interview de Florence Caillon

Musicienne, danseuse et choré-
graphe de cirque, Florence Caillon 
est l’une des premières femmes à 
avoir affirmé la dimension choré-
graphique du cirque dès la fin des 
années 1990.

Pourquoi avoir choisi de revisiter ce 
ballet mythique ? 

 Petite, j’écoutais beaucoup de 
musique de ballet, notamment le « Lac 
des cygnes », que je connaissais très 

bien pour en avoir dansé plein d’extraits étant enfant. J’avais très envie 
de retravailler ces musiques car je compose par ailleurs des musiques de 
films et de scène. Puis je me suis intéressée au livret. Beaucoup de choses 
résonnaient en moi. Notamment la question de la relation à l’animal et à 
notre environnement… puisque nous sommes dans un lac. Je suis ainsi 
revenue à la part organique du livret, me désintéressant des histoires de 
princes, de princesses ou de sorciers -très anecdotiques-, pour me recen-
trer sur des questions actuelles et sociétales. C’était un nouvel exercice 
pour moi, plutôt habituée aux créations originales. 

Le cirque chorégraphié semble être une adaptation très originale ? 

Je suis initiatrice du terme « cirque chorégraphié », que j’ai inventé il y a 
plus de 20 ans, et qui définit vraiment mon travail encore aujourd’hui. 
Je m’attache à chorégraphier le vocabulaire circassien. Je prends des 
figures et des acrobaties (salto, roues, flips, toutes sortes de sauts…) et je 
travaille à partir de ce vocabulaire, leur donne une saveur particulière, les 
inscris dans des phrases chorégraphiques en les mélangeant avec des 
principes de la danse. Ce qui est très étonnant, c’est que le ballet clas-
sique initial « Le lac des cygnes » a fait un flop à sa sortie et a pris toute sa 
notoriété au fil des siècles, à travers toutes les réécritures dont il a été l’ob-
jet. J’avais très envie de cette version circassienne, d’offrir à ce ballet une 
nouvelle réécriture à partir du vocabulaire du cirque contemporain, tout 
en trempant ma plume dans le classicisme de ce ballet. Il y a beaucoup 
de clins d’œil aux thématiques du lac des cygnes, à l’illusion… Le cirque 
chorégraphié est mien, il définit vraiment l’endroit où je travaille, avec la 
compagnie que je dirige.

Que voulez-vous transmettre au public à travers ce spectacle ? 

En fait, ce spectacle parle des différents modèles d’amour. On peut aimer 
de plein de façons, il y a des amours platoniques, charnels, fraternels, 
idéaux... Certains vont durer une minute, un regard croisé dans une rame 
de train ou de métro. Cela peut être une histoire qui dure toute la vie. Il 
peut y avoir des trahisons… Pour moi, l’amour est protéiforme. La solitude 
est aussi évoquée dans le spectacle. Il y a parfois des immobilités, puis 
tout d’un coup une agitation éparse, pleine d’interactions, comme dans 
une mare aux canards, que j’adorais d’ailleurs observer étant plus jeune. 
Il est là mon lac des cygnes, révélant plein de façons de vivre ensemble.

Au Théâtre Molière

© Albane Photographe

© Christophe Raynaud Delage
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Les infos  
des communes
MÈZE

	Ň La rénovation des remparts achevée

La dernière étape du grand chantier des 
remparts s’est terminée par la rénovation 
du tronçon longeant le boulevard des 
Remparts. Construit au IXe siècle, cet édifice 
en grande partie réalisé en calcaire coquillé 
avait terriblement souffert de l’érosion. La 
rénovation de l’ensemble des remparts 
a été réalisée pour un montant total de 
400 000 €HT, financé par la Ville de Mèze avec 
le soutien de l’Agglopôle, du Département 
de l’Hérault et de l’État. Dans la continuité 
de l’embellissement de ce quartier, l’inté-
gralité du boulevard des Remparts (voirie et 
réseaux secs) va être rénovée. La Ville met 
ainsi en valeur son patrimoine architectural 
remarquable et améliore l’accès de cette 
voie très fréquentée par les riverains et les 
promeneurs. 

	Ň La saison culturelle 2024/2025 est 
lancée  
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Téléchargez  
le programme

La culture à Mèze, c’est pour tous les âges 
et pour tous les goûts ! La diversité et les 
surprises feront la force de cette saison 
à destination de tous. Mèze accueillera 
trente-six compagnies, dont treize proposi-
tions dédiées aux jeunes et aux familles, de 
la crèche au collège. L’événement phare 
le « temps de l’Étang » sera de retour en 
2025 avec des rendez-vous permettant de 
mieux comprendre et valoriser l’étang de 
Thau, et ainsi mieux le protéger. Spectacles, 
concerts, expos…
Consultez le programme de la saison 2024/2025 sur vile-meze.fr.

	Ň Concilier pour réconcilier : un 
conciliateur de justice au C.C.A.S. de 
Mèze

Depuis ce 1er novembre, la Ville de Mèze 
accueille Mme Claude Tompkins, concilia-
teur de justice auprès de la Cour d’Appel 
de Montpellier-Tribunal de proximité de Sète, 
les 1ers jeudis de chaque mois au C.C.A.S. 
(sur rendez-vous uniquement). La conci-
liation de justice donne les moyens aux 
citoyens d’être les acteurs de la résolution 
de leurs différends, de favoriser leur règle-
ment, reposant sur l’accord de chacun. Elle 
offre une justice plus proche, dédramatisée. 
Il s’agit d’un mode amiable de règlement 
des différends. La conciliation de justice, 
passage obligé et un des préalables à 
l’action en justice pour les demandes n’ex-
cédant pas 5 000 €, ou lorsqu’elle a trait à 
un conflit de voisinage.
Contact par mail : claude.tompkins@conciliateurdejustice.fr.   

BALARUC-LE-VIEUX

	Ň Les Rencontres ZEN

Pour la troisième année, la commune 
vous invite samedi 16 novembre, de 10h 
à 18h, à vivre et à adopter la Zen’attitude. 
Ces « Rencontres ZEN » sont un espace de 
partages et de découvertes. Avec notam-
ment un « Salon » pour rencontrer des 
thérapeutes, découvrir des techniques de 
mieux-être ou vous relaxer tout simplement ; 
7 conférences pour découvrir, comprendre 

et poser des questions pour s’initier aux tech-
niques pour améliorer sa vie (conférences 
gratuites); divers « ateliers découvertes », 
une exposition « Le printemps des fenêtres », 
avec photographies et poèmes de Marie-
Claire Mazeillé, à 12h une lecture Joyeuse, à 
17h, tirage au sort de la Tombola (gratuite) 
et à 18h, Concert ORIGINS.
Tout le programme sur www.ville-balaruclevieux.fr

FRONTIGNAN

	Ň Une Journée de prévention des 
cancers et de promotion de la santé

La municipalité de Frontignan la Peyrade et 
ses partenaires organisent  ce 29 novembre, 
un tout nouvel événement dédié à la 
prévention des cancers et à la promotion 
de la santé. Ouverte à tous, cette jour-
née constitue une opportunité unique de 
s’informer auprès des nombreux stands 
présents, de se faire dépister et de partici-
per aux activités ludiques et pédagogiques 
programmées (ateliers, mini-conférences, 
initiations sportives…). Rendez-vous de 9h 
à 12h et de 13h à 17h, à la salle de l’Aire, à 
Frontignan la Peyrade.
Programme complet sur frontignan.fr.

	Ň La concertation citoyenne à l’avant-
poste

Frontignan la Peyrade opère une démarche 
pionnière dans la concertation citoyenne 
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pour penser la ville de demain. En effet, 
la municipalité crée un rendez-vous 
mensuel inédit, intitulé « Les samedis pour 
demain », afin de sensibiliser les habitants 
de la commune aux enjeux du dérègle-
ment climatique et engager une réflexion 
collective face à l’érosion du littoral. Le 
lido de Frontignan-Plage étant directe-
ment confronté à la montée prochaine 
du niveau marin, l’implication des habi-
tants dans la transformation urbaine est 
d’autant plus cruciale. Une initiative qui se 
veut complémentaire au Projet Partenarial 
d’Aménagement (PPA) – recomposition 
spatiale porté par l’Agglopôle.

BALARUC-LES-BAINS

	Ň Balaruc lauréate de « Plus fraiche ma 
ville »

Pour s’adapter au réchauffement clima-
tique, la commune engage de nombreuses 
actions visant à lutter contre la surchauffe 
urbaine, comme par exemple la désim-
perméabilisation des cours de ses écoles. 
Autrefois goudronnées, elles ont été réno-
vées avec des matériaux perméables, 
permettant à l’eau de pluie de rejoindre 
les nappes phréatiques. Nombreux arbres 
et végétaux ont également été plantés. Ces 
actions et des projets de végétalisation, 
de désimperméabilisation et de requali-
fication d’espaces publics, ont permis à 
la commune d’être lauréate de l’appel à 
manifestation d’intérêt (AMI) «Plus fraîche 
ma ville - Occitanie». Balaruc-les-Bains 
disposera ainsi d’un accompagnement 
pour poursuivre la démarche d’adaptation 
de son territoire au changement climatique.

	Ň Bien comprendre les dérèglements 
climatiques grâce à la Fresque du climat

Pour comprendre le réchauffement clima-
tique et ses conséquences, les élus ont 
dernièrement participé à un atelier sur la 
Fresque du climat. Cet atelier permet de 

prendre conscience des relations de causes 
à effets entre les activités humaines et le 
changement climatique, afin de pouvoir 
mieux orienter l’action à une échelle tout 
aussi bien individuelle que collective. 
L’objectif de cet atelier était de sensibiliser un 
peu plus encore les élus aux dérèglements 
climatiques, mais également identifier les 
points sur lesquels la commune peut agir 
à l’échelle locale. Déjà de nombreuses 
actions sont engagées comme la rena-
turation des espaces publics, l’extinction 
nocturne et une meilleure maitrise des éner-
gies et des ressources.

BOUZIGUES

	Ň Sensibilisation, découvertes, joie et 
partage pour la Journée de l’étang 

Le 21 septembre, le collectif Terra Mater 
organisait la 3e édition de la Journée de 
l’Étang à Bouzigues. Née de la volonté 
de mettre à l’honneur le patrimoine natu-
rel qu’est cette lagune, cette journée est 
pensée comme un moment dédié pour 
la valoriser : son histoire, sa faune, sa flore, 
son économie, son écologie, sa culture… 
et sa préservation. L’objectif est d’informer 
et de sensibiliser à la beauté et la fragilité 
de cet éco-système. Découvrir pour mieux 
appréhender les enjeux de notre mode de 
vie sur notre environnement, faire connais-
sance avec ceux qui œuvrent chaque 
jour pour préserver, valoriser, éduquer au 
travers d’ateliers de sensibilisation, stands, 
conférences, expositions… Plus que jamais, 
le collectif Terra Mater a comme priorité 
d’éduquer et rassembler autour de l’éco-
logie et la biodiversité.

	Ň Le projet Éole a le vent en poupe

Le 11 juin dernier, la barque catalane 
Éole (en ”convalescence» sur les chantiers 
d’insertion SILOÉ à Port Camargue) était 
de retour à Bouzigues, accueillie par les 
adhérents de l’association, sympathisants 

et Cédric Raja, maire de la commune. Fin 
2023, démarrait la métamorphose de cette 
barque d’équipage qui doit permettre 
plusieurs objectifs : la transmission des 
savoirs de la navigation à voile latine aux 
jeunes générations, la mise à disposition 
au service des activités respectueuses de 
l’environnement, la découverte et l’obser-
vation de l’étang, ainsi que l’information à 
la fragilité de la biodiversité. Le 18 juillet, une 
convention a été signée entre Pierre Lebris, 
Président de l’association Voile Latine et 
Mme McAuliffe, représentant la Fondation 
du Patrimoine, afin d’organiser une collecte 
de fonds permettant la finalisation des 
travaux d’Éole et sa mise en exploitation.
Si vous souhaitez contribuer à la réhabilitation de la barque 

Éole : https://www.fondation-patrimoine.org/les-projets/

barque-eole-bouzigues/100981

LOUPIAN

	Ň Loupian, employeur de sapeurs-
pompiers volontaires

La commune est fière d’avoir reçu le label 
«Employeur partenaire des sapeurs-pom-
piers volontaires» ce 17 septembre du SDIS 
de l’Hérault. Cette distinction valorise notre 
engagement à soutenir les sapeurs-pom-
piers volontaires en leur permettant de 
concilier leur métier au sein de la commune 
et leur dévouement au service de la sécu-
rité civile. En facilitant leur disponibilité en 
cas d’urgence, nous participons active-
ment à la protection de la population par 
la mise à disposition de 4 agents munici-
paux. Ce label reflète notre volonté de 
favoriser l’entraide et de promouvoir des 
valeurs citoyennes fortes. Nous remercions 
nos sapeurs-pompiers volontaires pour leur 
courage et leur engagement au quotidien.

	Ň Un été 2024 riche en événements  

Tout au long de la période estivale 2024, de 
nombreuses festivités ont rencontré un vif 
succès attirant un large public autour d’évé-
nements variés. Visites guidées, projection 
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sur les murs de l’église, concerts, exposi-
tions, spectacles de théâtre et cinéma en 
plein air ont rythmé la saison offrant des 
moments de découverte, de convivia-
lité et de partage au cœur de notre belle 
commune. La diversité des animations a 
enchanté petits et grands, renforçant le 
lien entre culture, événements familiaux et 
festifs. Nous sommes déjà en pleine prépa-
ration du projet culturel 2025 qui promet 
d’être encore plus ambitieux. Préparez-
vous à un programme encore plus riche 
avec des événements inédits qui sauront 
surprendre et ravir. Restez à l’affût, de belles 
surprises vous attendent !

MONTBAZIN

	Ň Territoire engagé pour la nature

En parallèle de son titre de « Meilleure 
commune pour la biodiversité 2024 » 
(voir p.26), Montbazin s’est vue remettre un 
nouveau trophée : celui du programme 
« Territoires engagés pour la nature ». 
Attribuée pour une première période dès 
2020, cette reconnaissance nationale vient 
récompenser l’engagement de l’équipe 
municipale. La reconduction cette distinc-
tion sur la période 2023-2026 repose sur les 
études Trame verte et bleue, Trame noire 
et Zéro artificialisation nette intégrées dans 
la révision du Plan local d’urbanisme (PLU), 
l’animation et les acquisitions foncières en 
vue de préserver les milieux naturels et agri-
coles, et enfin les travaux de restauration 
et d’aménagement écologiques program-
més, permettant l’installation de nouveaux 
usages compatibles avec les enjeux 
écologiques.

	Ň Patrimoine : des fresques rénovées

La Chapelle médiévale Saint-Pierre, clas-
sée monument historique en 1964, est 
aujourd’hui un lieu d’expositions culturelles 
et de concerts. Ce monument emblé-

matique du patrimoine montbazinois est 
doté d’exceptionnelles peintures murales 
romanes. Découvertes en 1959, elles ont 
fait l’objet de trois restaurations entre 1960 
et 1986. Après la mise hors d’eau du bâti-
ment (2022), les fresques sont en cours 
de conservation et de « dé-restauration » 
(dépoussiérage de la couche picturale, 
consolidation des enduits, nettoyage des 
surfaces, traitement des sels et réintégration 
picturale). Deux spécialistes travaillent avec 
passion sur la représentation des apôtres 
jusqu’à la fin de l’année, pour permettre 
aux générations futures de contempler 
cette merveille montbazinoise. 

SÈTE
 

	Ň Des travaux d’envergure pour 
renforcer le réseau d’assainissement 

Dans le cadre de sa compétence assai-
nissement, SAM s’est engagée dans une 
politique ambitieuse visant à réduire et 
maîtriser les déversements d’eaux usées 
dans le milieu naturel, notamment lors 
de fortes précipitations (pluie de 86 mm 
en 24h, qui survient en moyenne une fois 
tous les deux ans). Pour répondre à ce défi, 
un nouveau chantier a été lancé à Sète. Il 
consiste à soulager la chaine de transfert 
existante, en créant un nouveau réseau 
d’acheminement des eaux vers la station 
d’épuration, et ainsi limiter les déversements 
excessifs au niveau du Quai de Bosc. Les 
travaux consisteront à réaliser deux forages 
dirigés (souterrains) à partir du parking 
Cayenne. Le premier s’étendra sur 550 m 
jusqu’à l’entrée de la zone SNCF, le second 
sur 650 m jusqu’à la rue des Vermoutheries, 
au droit du quai de Bosc. Deux nouvelles 
pompes renforceront également la capa-
cité de pompage du poste de relevage 
situé sur ce quai (capacité passant de 
750 m³/h à 2265 m³/h). L’installation de la 
nouvelle conduite en souterrain, à une 
quinzaine de mètres sous le canal, évitera 
d’importantes perturbations pour les rive-
rains et la circulation en centre-ville. Seules 
42 places de stationnement du parking 
Cayenne ont dû être neutralisées pour le 
bon déroulement du chantier, et ce jusqu’à 
la fin des travaux, prévue au printemps 2025. 
Ce chantier, estimé à 4,8 M€ TTC (50% SAM, 
50% Agence de l’Eau Rhône Méditerranée 
Corse), marque une étape majeure dans 
la modernisation des infrastructures et la 
protection de la qualité des eaux.

POUSSAN

	Ň Les balades artistiques de l’Agglo 
démarrent à Poussan

Dix-neuf artistes ont été retenus pour ce 
projet et invités à sublimer le territoire du 
Bassin de Thau. Le projet annoncé en 2023 
par le Président de l’Agglopôle est bel est 
bien lancé. Il a débuté à Poussan, avec 
un parcours patrimonial conçu par l’ar-
tiste André Cervera, intitulé : « Que la fête 
commence », travaillé en collaboration 
avec la ville. Il s’agit d’une invitation à décou-
vrir ou à redécouvrir, l’héritage ancestral 
des traditions, mythes et coutumes, qui ont 
animé et dessiné Poussan à travers le temps. 
Des saynètes en acier faisant référence aux 
traditions de la commune sont installées sur 
les façades ou les places du centre histo-
rique. Ce projet répond à la volonté de 
l’équipe municipale de mettre en valeur 
le patrimoine architectural et immatériel 
(traditions) de notre ville à travers l’art.

	Ň MaCO de Thau : un nouveau musée à 
ciel ouvert

Depuis 2008, le festival K-Live compose 
son Musée à Ciel Ouvert, enrichi chaque 
année grâce aux cartes blanches délivrées 
aux artistes, invités à laisser une trace de 
leur passage sur les murs de l’Île Singulière. 
Il compte une trentaine de fresques d’ar-
tistes spécialistes de street art. Le festival 
K-Live s’engage dans une extension de son 
MaCO aux villes de l’archipel de Thau. Le 
développement du MaCO est un moyen de 
créer un nouveau lien culturel entre les villes 
de l’Agglo, de participer à une démocrati-
sation de l’art et de valoriser les richesses 
de nos terroirs. Ces villes seront reliées les 
unes aux autres par un circuit touristique 
et artistique. Poussan est la première 
commune à signer un partenariat avec le 
K-Live, à accueillir le MaCO sur un mur du 
parking de l’école Véronique Hébert et à 



novembre - décembre 2024 | Notre  | 25

C
O

M
M

UN
ES

 IN
FO

S

co-financer le projet. C’est l’artiste Philippe 
Baudelocque qui a été choisi; son univers 
très coloré prend essence dans le pouvoir 
vertueux des plantes. Il a réalisé son oeuvre 
début d’octobre. Ce projet viendra enrichir 
le parcours des fresques déjà présent dans 
la ville.

VILLEVEYRAC

	Ň VINO’VEYRAC, 3ème édition !

Le 5 octobre, le Comité des Fêtes de 
Villeveyrac a concocté une fête du vin, 
haute en saveurs et en couleurs ! Le 
rendez-vous était fixé dès 18h à la Cave 
Coopérative. Vous avez été très nombreux 
à participer et y retrouver nos vignerons 
locaux. Au programme, dégustation de 
leurs cuvées, planches de tapas (charcu-
terie, fromage et végétarienne) et gaufres. 
Au son des groupes musicaux qui se sont 
succédés, l’ambiance s’est immédiatement 
réchauffée pour finir en beauté avec le 
tirage de la tombola composée de produits 
des producteurs ! Merci à nos exposants, 
l’Abbaye de Valmagne, Cave de l’Ormarine, 
Mas de Bayle, Le Mas Lorca, Domaine des 
3 Mazets, Domaine d’Hondrat et Domaine 
de Roquemale. Rendez-vous encore plus 
nombreux pour la prochaine édition !

	Ň Concert de la Sainte Cécile par 
l’OMAC ce 22 novembre

Organisé par l’OMAC depuis plusieurs 
années, ce rendez-vous incontournable 
pour les amoureux de musique se tiendra 
le 22 novembre prochain à la salle des 
Rencontres, place du Marché aux Raisins. 
Dès 18h30, un apéritif vous y attendra suivi 
d’un repas convivial (20 € et sur réservation 
auprès du 06.15.17.27.02), début du concert 
à 21h. Au programme, différents ensembles 
musicaux, l’Harmonie de la Jeune France, 
la Peña, la Chorale, le Steel Band de La 
Muse et le groupe Fool and the Band, qui 
vont vous interpréter leurs répertoires et faire 
chanter leurs instruments pour une soirée 

riche en émotions. Rappelons que cette fête 
permet de célébrer Sainte Cécile, patronne 
des musiciens, des luthiers et autres fabri-
cants d’instruments de musique. N’hésitez 
plus...réservez votre soirée symphonique !

MARSEILLAN

	Ň Un projet de ZACOM 

Sète agglopôle méditerranée, la ville de 
Marseillan et l’agence Blue Invest lancent 
un appel à candidatures pour l’implanta-
tion d’activités de commerces, services et 
tertiaires au sein de la future zone commer-
ciale « Les Portes de Thau » située Route de 
Bessan à Marseillan. Les porteurs de projet 
et investisseurs, à l’achat ou à la location, 
peuvent manifester leur intérêt et déposer 
leur candidature. Le programme porte sur 
4 bâtiments de locaux d’activités neufs en 
R+1 pour un total de 5436m² divisibles. La 
livraison des locaux est prévue pour le 2ème 

semestre 2026.
Informations : contact@investinblue.fr 

VIC-LA-GARDIOLE

	Ň Vic-la-Gardiole retenue comme ville 
pour le lancement du Téléthon

 

Pour la première fois depuis la création du 
Télethon, Vic la Gardiole a été sélection-
née comme ville de lancement de l’édition 
2024. Ce vendredi 11 octobre la salle des 
fêtes de la commune se retrouvaient pour 
cette raison des personnalités locales, 
communautaires mais aussi et surtout des 
membres influents et importants de l’AFM. 
Engagées et solidaires depuis 2001, toujours 
promptes à organiser des opérations desti-
nées à récolter des fonds, les associations 
vicoises ont été logiquement associées à 
ce lancement, marqué du sceau de l’in-
formation mais aussi de l’émotion face 
au quotidien des familles de malades. 
Avancées de la recherche, à travers des 
témoignages, information sur le devenir de 
l’argent récolté, échanges avec le public et 
les personnes atteintes de maladies orphe-
lines… la soirée a été riche et a permis de 
mesurer l’ampleur de la tâche restant à 

accomplir et le manque d’«aidants » pour 
les personnes malades. Aussi, la commune 
de Vic a décidé cette année de lancer avec 
la jeune vicoise Talya, âgée de 5 ans, un 
grand défi, symbole d’un village généreux 
et solidaire. L’objectif avoué et parfaitement 
réalisable grâce à la générosité de tous est 
de 10 000 €.

MIREVAL

	Ň Le CCLM fête ses 10 ans de 
pluridisciplinarité 

C’est en effet la dixième saison pour le 
CCLM qui propose près de 20 levers de 
rideau entre septembre et mai : théâtre, 
impro, danse, musique sont au programme ! 
Nicole Ferroni sera sur la scène le 17 janvier 
2025, pour nous raconter sa traversée de 
Marseille à la rame et à la rime. En humo-
riste bien sûr mais aussi en formidable 
autrice, conteuse, parfois même chanteuse. 
Retrouvez aussi les spectacles proposés 
par le théâtre Molière avec trois proposi-
tions pour le jeune public. Ce sera aussi la 
7e édition de la dictée ouverte aux adultes 
mais également désormais aux juniors, 
dimanche 6 avril, à 10h30, sur inscription. 
Plus d’infos sur cclm-mireval.fr ou sur la page Facebook du 

Centre Culturel Leo Malet. 
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TRIBUNES LIBRES
Se garer pour prendre le train, un luxe pour 
les habitant.es de l’agglo ?

Lors du conseil d’agglo du 26 septembre 2024, les tarifs des futurs 
parkings du Pôle d’Echange Multimodal de la gare de Sète ont été 
votés. Sur la partie nord, le parking est destiné prioritairement aux 
usagers ferroviaires du quotidien avec la création d’un abonnement 
spécifique pour les abonnés du TER. Bonne initiative pour les habitant.
es des communes de l’agglo, notamment ceux travaillant dans les villes 
desservies par le TER.
Mais nous avons découvert avec stupeur le prix de cet abonnement : 
40 € mensuels, soit 480 € par an ! L’abonnement TER Sète/Montpellier 
coûte déjà 60 € minimum, auxquels s’ajouteraient 40€ de stationne-
ment ?! Pas de quoi encourager massivement à laisser sa voiture et 
prendre les transports en commun... C’est totalement contradictoire 
avec une vraie politique d’accompagnement aux mobilités douces, 
et la nécessité d’agir pour réduire notre empreinte carbone face à 
l’urgence climatique. Le maire de Frontignan, lui, a assuré du main-
tien de la gratuité des parkings de la gare sur sa commune, même 
après la mise en route de la nouvelle gare, dans l’objectif d’inciter à 
prendre le train.
Le Président de l’agglo justifie ce prix prohibitif par le coût de la loca-
tion du terrain à la SNCF, qui en est propriétaire. Mais nos impôts, qui 
ont bien augmenté, ne suffisent donc pas ? Ils devraient justement 
pouvoir financer ce type de service à la population, pour accompa-
gner la transition écologique !

Les Élus Communautaires du groupe Thau Ensemble

L’urgence d’une politique urbaine 
responsable
La perspective de la loi zéro artificialisation nette en 2050 doit favoriser 
un dialogue entre politiques et citoyens. Dans l’Hérault, le long du litto-
ral, des opérations immobilières massives se multiplient, sans répondre 
aux besoins réels des populations, causant un affaiblissement des 
secteurs industriels, agricoles et des services. Les modifications du Plan 
Local d’Urbanisme (PLU) à Marseillan illustrent bien cette situation, igno-
rant les réalités locales et menaçant notre environnement. Le Bassin de 
Thau est un exemple flagrant de ces choix contraires à l’intérêt général. 
- Selon la loi Climat et résilience, l’artificialisation des sols altère durablement 
les fonctions écologiques des sols. Le projet de 52 hectares à Marseillan, avec 
l’artificialisation de près de 16 hectares de terres agricoles, est alarmant. 38 
% de surfaces agricoles perdues entre 2000 et 2010. Il est crucial de proté-
ger et de développer le secteur agricole, surtout face aux défis climatiques. 
- La Mission Régionale d’Autorité Environnementale (MRAE) souligne 
que le PLU affecte des aquifères essentiels pour l’eau potable et l’agri-
culture. La capacité de la régie Eau Bas Languedoc à fournir des 
populations en croissance, surtout en été, est déjà très préoccupante ! 
- Marseillan, intégrée à l’agglo, souffre de rejets d’eaux usées non traitées. 
Problématique entre autre de l’assainissement non collectif (bande des 
500 m de la zone maritime) et le secteur de Maldormir. Malgré des inves-
tissements, les infrastructures vieillissantes dans des sols à forte salinité 
sont un risque pour la santé publique et l’environnement, entraînant des 
crises pour la conchyliculture.Il est donc urgent d’adapter nos politiques 
à la réalité économique et environnementale. Nous devons privilégier un 
urbanisme responsable qui protège les besoins des habitants et l’environ-
nement, tout en intégrant les observations de la MRAE pour garantir un 
avenir harmonieux à nos territoires. Les citoyens se regroupent face à cette 
évidence. L’ignorer sera fatal politiquement.

Les Élus Communautaires du groupe Divers Droites

APPEL À TÉMOIGNAGES : 
Aidez-nous à référencer 
les inondations sur 
notre territoire !

Vous possédez des archives, 
des photos (anciennes ou 
récentes), ou des articles de 
presse concernant des inonda-
tions ponctuelles ou récurrentes 
sur l’une des 14 communes de 
Sète agglopôle méditerranée ? 
Votre contribution nous intéresse !

Envoyez-nous vos documents à : 
cycledeleau@agglopole.fr

Grâce à vos témoignages, nous 
pourrons mieux comprendre les 
événements passés et mieux 
préparer l’avenir. Merci de votre 
participation !



La commune de Montbazin vient d’être récompensée du titre de «Meilleure 
commune pour la biodiversité 2024», dans la catégorie de moins de 20 000 
habitants du Concours Capitale française de la biodiversité, sur le thème 
« sobriété et biodiversité ». 

Chaque année, ce concours national  récompense les communes 
œuvrant pour la biodiversité. Montbazin (2.900 habitants) a décroché ce prix 
en septembre dernier, aux côtés de 6 autres communes et intercommunalités, 
suite à la décision du comité scientifique et technique du concours.

Grâce à son Atlas de la biodiversité communale des garrigues, la commune 
a rapidement identifié l’importance de travailler sur la sobriété lumineuse. 
L’extinction de l’éclairage public en cœur de nuit a été adopté fin 2021 et la réno-
vation du parc d’éclairage public en cours (avec lampes 2200 °K, occultants...) 
permet de remplacer les points lumineux les plus énergivores de la commune. 
Par son projet ambitieux de désartificialisation et de végétalisation des cours 
d’école (900 plantes supplémentaires, 15 nouveaux arbres), 7500 m² de surface 
ont été déconnectés du réseau d’eaux pluviales, limitant ainsi le risque d’inon-
dation dans le village. Un projet intégré qui allie la création d’un îlot de fraîcheur 
et la rénovation énergétique réalisée dans les bâtiments. 

La commune fait également preuve d’une sobriété foncière notoire, avec l’acqui-
sition de 42 hectares en 4 ans avec l’appui du Conservatoire d’espaces naturels. 
L’objectif étant de préserver le paysage, les espaces naturels et agricoles, et de 
limiter les risques d’incendie, le tout en installant des usages compatibles avec 
les enjeux.

Josian Ribes, Maire de la commune et Vice-président de SAM, délégué à l’envi-
ronnement, se félicite de cette récompense : « Montbazin est une petite commune 
mais ce concours montre que l’on peut, avec peu de moyens, faire de belles 
choses pour la biodiversité, préserver nos terres et notre patrimoine naturel ». 

Légende photo: Jean-marie Lafond, Directeur régional adjoint Occitanie de l’Office 
français de la biodiversité, François Commeihnes, président de SAM, Agnès Lange-
vine, Vice-Présidente Climat, Pacte vert et Habitat durable de La Région Occitanie / 
Pyrénées-Méditerranée, Josian Ribes, Maire de Montbazin et Vice-Président de SAM, 
Aurélien Daloz, son premier adjoint et Sylvain Carrière, Député de la 8e circonscrip-
tion de l’Hérault.

La commune de Montbazin a été élue le 12 septembre dernier capitale française de la 
biodiversité, un titre honorifique saluant son fort engagement dans la protection de 
l’environnement et la sobriété énergétique. 

	► Montbazin, élue meilleure 
commune pour la biodiversité
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